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DE LA CURIE PROVINCIALE 

 

                  
PROVINCE DE L’AFRIQUE DE L’OUEST 1er janvier 2013 
       DE LA COMPAGNIE DE JESUS1 
               B.P. 633  DOUALA - CAMEROUN 
                       Tél :  (237) 33 42  42  81 
                       Fax : (237) 33 43 15  35 
                     provincialpao@gmail.com 

   

                    Le PROVINCIAL 

 
 

A toute la province 
 

Chers compagnons, 

La paix du Christ. Bonne et Heureuse Année 2013 ! 
La nouvelle année qui commence me rapproche de la fin du service rendu à la province comme 
provincial et ouvre le processus de nomination d'une nouvelle personne comme provincial de la PAO. 
Le processus de consultation inclura 5 étapes : 

1. Des réunions communautaires afin de dresser le profil convenable pour le prochain provincial 
(1-31 Janvier 2013). 

2. Des invitations individuelles à suggérer les noms des personnes qui pourraient répondre au 
type de leadership qu'on souhaite (1er Février au 12 Mars 2013) ; 

3. Une consulte élargie (15-17 Mars 2013). 
4. La consulte canonique du provincial avec ses consulteurs (17-19 Mai 2013). 
5. L'envoi des documents appropriés à Rome (25 Mai 2013). 

Par cette lettre j'invite les supérieurs de communauté à organiser des réunions communautaires pour 
dresser le profil du prochain provincial. A cette phase, il n'est pas encore question de personnes mais 
de « profil » de la personne idoine : caractéristiques et qualités compte tenu de l'état et des besoins de 
la province. Au début du mois de Février, des invitations individuelles seront adressées à la plupart 
des compagnons pour proposer, cette fois-ci, des noms. J'espère recevoir les réponses pour le 12 Mars 
2013 au plus tard. 

La consulte élargie de Mars et celle canonique de Mai vont nous permettre de parachever ce processus 
de discernement avec une terna pour le Père Général. Avec la grâce de Dieu, à mi-parcours de l'année 
2013, nous aurons un nouveau provincial. 

Une fois encore, je saisis l'occasion pour souhaiter à chacun une Heureuse Année 2013. Que l'Esprit 
du Seigneur nous guide dans nos tâches et éclaire notre discernement. 

Fraternellement dans le Christ, 

 Eugène Goussikindey, sj 
 

                                                 
1 La Province de l'Afrique de l'Ouest de la Compagnie de Jésus comprend les pays suivants : Sénégal, Guinée, Mali, 

Mauritanie, Niger, Burkina Faso, Côte d'Ivoire, Togo, Bénin, Cameroun, Tchad, Centrafrique, Gabon, Congo. 
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Compte rendu de la réunion de la commission pour la formation 
du 16 au 18 décembre 2012 

 La Commission pour la formation de la Province d’Afrique de l’Ouest  s'est réunie à la maison 
provinciale du 16 au 18 décembre 2012, pour sa session ordinaire de fin d'année. Outre le Provincial, 
cette réunion a rassemblé les Pères Wilfrid Okambawa, Ludovic Lado, Kizito Forbi, Bernard 
Hounnougbo, William Tcheumtchoua et le Scolastique Justin IIboudo. Le Père Zoundi Joachim, 
membre de la Commission, n’a pas pu participer à cette réunion à cause de la rencontre des Pères 
Maîtres de l’Assistance d’Afrique en Tanzanie. Une célébration eucharistique, présidée par le Père 
Wilfrid Okambawa a ouvert les échanges des trois jours.  

 Le travail de la Commission lors de cette session a consisté à poser des jalons en vue de 
structurer davantage les cursus de formation dans la Province.  

 Le 16 décembre 2012, avec les encouragements du Père Provincial, la Commission a passé en 
revue les parcours académiques et les options apostoliques des nôtres qui achevaient le baccalauréat en 
théologie. Dans un cadre plus général, il a été demandé au délégué à la formation d'élaborer pour les 
scolastiques une grille d'auto évaluation qui les accompagnerait tout au long de leur formation.  

 Le 17 décembre 2012 la Commission a réfléchi sur des critères d'admission à un programme 
doctoral. Les membres de la Commission ont ensuite envisagé des possibilités d'études dans les villes 
africaines. Cette réflexion s'est élargie à l'élaboration d'un processus d'envoi aux études 
complémentaires et spéciales. Elle a entendu un rapport encourageant sur la Communauté des 
scolastiques aux études de philosophie à Yaoundé. C’est au cours de cette journée que la Commission 
a commencé un travail de prospective consistant à proposer une orientation des scolastiques sur dix 
ans en conformité avec les priorités du Projet Apostolique 2012-2022.  

 Le 18 décembre 2012, la Commission a poursuivi et achevé le plan prospectif décennal  avant 
d’étudier la possibilité de mieux accompagner les scolastiques et soutenir leurs efforts intellectuels. Il 
s’agissait dans ce sens d’établir des indicateurs objectifs et détaillés qui rendraient compte des 
possibilités de ceux qui sont aux études. Pour les études doctorales, la Commission a été remis au 
Provincial un texte dont voici la synthèse :  

 La commission a proposé cinq critères principaux que le candidat au Doctorat doit remplir : la 
pertinence apostolique de son projet doctoral ; la disponibilité et la liberté intérieure ; les 
capacités intellectuelles ; les publications et pour finir, l’âge sera déterminant. Ces critères sont 
cumulatifs et prennent en compte toute la vie jésuite. En outre, ces critères viennent en compléments 
des exigences de l'université d 'accueil  

 « La pertinence apostolique »  met l’accent sur la cohérence entre les doctorats avec le projet 
apostolique (formation des nôtres, universités) tout en étant ouvert aux besoins de la Compagnie 
Universelle. Le domaine de spécialisation envisagé doit s'inscrire dans le cadre des priorités établies 
par le Projet Apostolique (2012-2022) de notre Province. 

 La « disponibilité et liberté intérieure » touche à la vie intérieure et à l’intention droite du 
candidat. Un postulant au doctorat dans notre province devra exclure tout attachement désordonné lié à 
la recherche de soi par un carriérisme nocif et calculateur ; suffisamment mort à lui-même, il est 
appelé entrer dans le Corps de la Compagnie pour la mission ; sa liberté intérieure devra le préparer à 
entrevoir la possibilité d’une réorientation ou d’arrêt des dites études.  

 Les « capacités intellectuelles » (donner l’espoir d’être vertueux et savant) quant à elles 
tablent sur six sous-critères : une constance dans les performances académiques ; le candidat devra 
s’être distingué par les mentions : B+, Bien, Magna cum laude ; le candidat aura l’humilité de faire 
examiner ses capacités par une expertise extérieure à la Compagnie et il acceptera le verdict de celle-
ci. Deux lettres de recommandation seront attendues de professeurs ayant connu le candidat ; La 
Compagnie pourra faire appel à un mentor qui aura suivi le candidat en attestant de ses capacités 
didactiques ; Le candidat devra être titulaire d’un master ; il vérifiera si son projet doctoral est en 
cohérence avec son parcours académique antérieur.  
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 La commission insiste sur les « publications » car elles mettent en exergue l’aptitude et 
l’habitude de la rédaction de textes scientifiques pertinents dans des revues reconnues, y compris 
celles de nos maisons de formation. A ce titre,  le candidat se distinguera par d’excellentes capacités 
rédactionnelles et discursives associées non seulement à l’originalité mais à la créativité, non pas 
ressasser des questions désuètes.  

 La Commission a proposé que l'âge limite auquel on devrait accepter des candidats au doctorat 
soit fixé à 35 ans. Aussi, la durée d'une thèse n'excèdera pas 5 ans. La limite des 35 ans n'est valable 
que pour ceux qui sont déjà titulaires d’un master ou d'un Diplôme équivalent.  

 La Commission a par ailleurs procédé à une évaluation critique de son propre mode de 
fonctionnement. Ce bilan a été dominé par la nécessité d’avoir un délégué à la formation à temps 
plein.  

 Au titre de diverses questions, la Commission a fait remarquer que les nôtres devraient être 
davantage sensibilisés à la valeur des formations professionnelles, plus performantes et mieux 
adaptées dans certains domaines que des parcours de pure recherche. La session de la Commission 
pour la formation s’est close le 18 décembre à 19h par une messe d’action de grâce célébrée par le 
Père Kizito Forbi.  

Wend-Nongdo Justin Ilboudo, sj 
 
 
 

CRITERES DE LA PAO 
POUR L’ADMISSION A UN PROGRAMME DOCTORAL  

 
PREAMBULE  

Le projet apostolique de notre Province justifie, notamment pour la formation des nôtres et les 
universités que nous disposions d’un personnel qualifié et jouissant du grade académique du 
doctorat. Par ailleurs, il convient que l’orientation des personnes en vue d’un programme 
doctoral soit fondée sur des critères objectifs et stables pour que les ressources humaines 
disponibles soient mieux préparées et que les objectifs poursuivis soient atteints avec plus 
d’efficacité. 
En conséquence, nous présentons les critères pour l’admission des nôtres à un programme 
doctoral. Ils prennent en compte toute la vie jésuite ainsi que nos priorités apostoliques. Ces 
critères sont cumulatifs et viennent en compléments des conditions ordinaires d’admission de 
l’université d’accueil. 
 
CRITERES ET DESCRIPTION  

1. La pertinence apostolique 

Ce critère concerne le domaine dans lequel s’inscrit le programme doctoral entrevu. La 
pertinence apostolique d’une option tient à deux facteurs essentiels. D’une part, le domaine de 
spécialisation envisagé doit s’inscrire dans le cadre des priorités établies par le Projet 
Apostolique (2012-2022) de notre Province. A titre de rappel, notre Projet indique la 
formation des nôtres et l’éducation tertiaire comme des secteurs prioritaires.  
D’autre part, la pertinence apostolique d’un programme doctoral se mesure aussi à son 
éventuelle adéquation aux besoins de la Compagnie universelle. 

2. La disponibilité et la liberté intérieure 

Ce critère vise l’objectif plus global de notre identité jésuite. La disponibilité et la liberté 
intérieure supposent que le candidat au doctorat n’inscrive pas la spécialisation dans un plan 
de carrière personnelle et individuelle. Au contraire, sa maturité humaine et vocationnelle doit 
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le disposer à entrer, avec toutes ses capacités, dans un corps destiné à la mission. C’est une 
telle disponibilité qui rend le jésuite envoyé ouvert à une éventuelle réorientation ou 
interruption du programme d’études poursuivi. 

3. Les capacités intellectuelles 

Il est souhaitable que les candidats aient fait preuve, tout au long de leurs études, de constance 
dans leurs performances académiques. Leurs examens devraient en général être sanctionnés 
au minimum par les mentions B+, Bien, Magna cum laude. En plus des épreuves 
académiques, on pourrait faire recours à d’autres méthodes d’évaluation qui impliqueraient, si 
nécessaire, une expertise externe à la Compagnie de Jésus. Le candidat devrait être titulaire 
d’un master ou d’un diplôme équivalent dont il disposera des relevés de notes, attestations 
définitives ou diplômes. 
Le programme doctoral souhaité devrait démontrer la cohérence d’avec le cursus antérieur du 
candidat. Il présentera deux lettres de recommandation et au besoin le rapport d’un mentor qui 
attesterait ses capacités didactiques. 

4. Publications 

Il est requis de ceux qui présentent un projet pour un programme doctoral d’avoir écrit au 
moins deux articles à caractère scientifique. Ces productions devraient justifier d’une part des 
bonnes capacités rédactionnelles et discursives de leur auteur et d’autre part de son originalité 
et de sa créativité. Les contributions dans les revues de nos institutions de formation sont 
prises en compte. 

5. L’Age 

L’âge limite auquel on devrait accepter des candidats au doctorat soit fixé à 35 ans. La durée 
d’une thèse n’excèdera pas 5 ans. 
La limite des 35 ans n’est valable que pour ceux qui sont déjà titulaire d’un master ou d’un 
diplôme équivalent. 

TABLEAU RECAPITULATIF 

CRITERES DESCRIPTION 

PERTINENCE 
APOSTOLIQUE 

1. Ces doctorats doivent se faire suivant les priorités de notre projet 

apostolique (formation des nôtres, université) 

2. Ouverture aux besoins de la Compagnie universelle 

DISPONIBILITE ET 
LIBERTE INTERIEURE 

1. Le candidat doit être libre de tout carriérisme.  

2. Capacité d’une personne à entrer dans un corps pour la mission 

3. Intégrer la possibilité de réorienter ou d’arrêter lesdites études 

CAPACITES 
INTELLECTUELLES 

1. Constance dans les performances académiques : mention minimales : 

B+, Bien, Magna cum laude) 

2. Evaluation des capacités intellectuelles par divers moyens y compris le 

recours à une expertise extérieure à la Compagnie. 

3. Deux lettres de recommandation 

4. Au besoin, rapport d’un mentor qui l’aurait suivi pour les capacités 

didactiques 

5. Etre titulaire d’un master 
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6. Cohérence du projet doctoral avec le parcours antérieur 

PUBLICATIONS 

Publication de deux articles (au moins) faisant montre : 

1. de bonnes capacités rédactionnelles et discursives  

2. de l’originalité et de la créativité. 

AGE Ne pas avoir plus de 35 ans 

 
 
 
 

Bref compte rendu de la réunion de la commission pour les affaires économiques 

La réunion annuelle de la commission pour les affaires économiques de la Province d’Afrique 
de l’Ouest a eu lieu les 17 et 18 décembre 2012 au Centre Spirituel de Bonamoussadi à Douala. Tous 
les membres étaient présents à l’exception de Cyrille YOUNKAM qui n’a pas pu faire le déplacement. 
Le premier jour, la commission a traité des sujets pendants et examiné la situation financière et 
économique de la province à la suite de la présentation du bilan, des comptes d’exploitation et du 
budget prévisionnel. Le second jour quant à lui a été consacré et à la rédaction d’un texte du protocole 
sur les investissements pour certaines œuvres dont la province assure la responsabilité. Les charges de 
l’Arca Seminari, sont en augmentation à cause du nombre croissant des compagnons en formation. 
Dans l’esprit du financement de nos œuvres et de nos communautés, la commission a recommandé de 
poursuivre des efforts pour diversifier nos ressources. 

Joseph Yamou, sj 
 
 
 

Bref compte rendu de la Consulte de Province de décembre 2012 

La Consulte de province s’est réunie du 20 au 22 décembre 2012 à la maison provinciale de 
l’AOC (Bali, Douala). Etaient présents  le Père Provincial, Eugène Goussikindey, et ses quatre 
consulteurs : Antoine Berilengar, Martin Birba, Yvon Christian Elenga et Eric Goeh-Akue.  

Le 20 décembre 2012, le Père Provincial a ouvert la Consulte par une eucharistie en 
demandant la grâce de l’Esprit Saint pour éclairer les consulteurs. Les travaux de la consulte, débutant 
quotidiennement avec une eucharistie matinale, ont porté sur cinq points essentiels :  

 les candidatures aux Ordres Sacrés, 

 les ordinations sacerdotales et les premières missions,  

 l’envoi de compagnons au Troisième An,  

 les candidatures de compagnons aux Derniers Vœux, 

 la perspective de nomination d’un nouveau Délégué pour la Formation. 

La consulte s’est achevée le 22 décembre 2012 avec une prière d’action de grâce.  

Eric Goeh-Akue, sj 
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VIE DE LA PROVINCE 

 
Jubilés 

Soixante ans du Collège Libermann : 1952-2012 
 

Depuis le 30 juin 2012, le Collège Libermann de Douala célèbre ses noces de diamant sous le 
thème « Collège Libermann : 60 ans à la quête du Magis ». La clôture des cérémonies aura lieu le 09 
février 2013 par une messe, l’inauguration d’un nouveau bâtiment (lancé par le Père DAMIEN 
KONO, majoritairement financé par une rallonge des frais de scolarité et la générosité de certains 
donateurs) et une soirée de gala.  
 La rédaction des Nouvelles de la PAO revient sur l’histoire du Collège fondé par Mgr 
BONNEAU. Au départ dirigé par les Spiritains, il a par la suite été confié à la Compagnie de Jésus et 
« considéré comme un Collège de la Compagnie canoniquement constitué … [pour] que la Compagnie 
puisse y exercer en toute liberté son œuvre d’éducation ».  Nous vous livrons ici la liste des recteurs du 
Collège puis un compte rendu des festivités élaboré à partir de Etapes, organe d’information de cette 
communauté éducative.   

 1952-1957 : Père BOULANGER, Spiritain.  
 1957-1963 : Père Luc Antoine BOUMARD, SJ.  
 1963-1969 : Père Philippe DURAND-VIEL, SJ.  
 1969-1975 : Père Meinrad HEBGA, SJ.  
 1975-1981 : Père Vincent FOUTCHANTSE, SJ.  
 1981-1988 : Père Guy de BILLY, SJ.  
 1988-1992 : Père Antonio ESCUDERO, SJ.  
 1992-1996 : Père Nicolas OWONA, SJ.  
 1996-2002 : Père Jean-Pierre BERGER, SJ.  
 2002-2009 : Père Damien KONO, SJ. 
 2009-juin 2010 : Père William Fils TCHEUMTCHOUA NZALI, S.J. (intérim assuré à la suite 

du décès du Père Damien Kono le 26 décembre 2009) 
 2010-        : Père Saturnin TSAYEM DONGMO, SJ. 

En toile de fond de cette liste de recteurs, notons qu’avec le Père Hebga, 1968, marque 
l’admission des filles au Collège, mais à partir du second cycle. En 1975 elles seront admises dès la 
6e, sous l’impulsion du Père 
Vincent FOUTCHANTSE. Les 
Sœurs Martine HENRIC et 
Antonnetta VAN WINDEN du 
Collège Saint Esprit, voisin au 
Collège Libermann, vont 
travailler à cette intégration des 
filles, ce d’autant plus que 
l’internat ouvert quelques 
années avant, sera fermé au 
cours de la même année 1975.  

Les festivités des 60 
ans ont débuté le 30 juin 2012, 
par  la coupure du ruban 
symbolique (cf. photo), une 
messe solennelle présidée par 
Mgr Samuel KLEDA et la 
remise des Prix aux majors de promotion et aux élèves les plus méritants. Cette cérémonie a été 
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rehaussée par les allocutions de M. KEMEGNE, représentant du personnel, de Mme OBIEGNI 
Sandrine, alors présidente de l’Association des Parents d’élèves, du Père Saturnin Tsayem, Directeur 
du Collège, du Père Provincial, Eugène Goussikindey l’Archevêque de Douala, Mgr Samuel KLEDA, 
et du Gouverneur de la Région du Littoral, Joseph Beti Assomo.  

L’élève Essoke Thierry dans Etapes n°28 de décembre 2012 revient sur la conférence 
organisée à la Salle des Fêtes d’Akwa sur le thème d’année. Cette conférence a vu plusieurs 
intervenants disserter sur les enjeux de la quête de l’excellence. Essoke Thierry et Christa Makuetche, 
au nom de leurs camarades ont projeté une vision futuriste d’un Libermann muni de salles de classes 
climatisées avec des projecteurs, l’introduction des cours de natation ; ces propositions ont été 
accueillies par des acclamations de leurs condisciples. Comme une mère qui parle à ses enfants, 
Madame Tambekou Cathérine a donné des conseils de sagesse pratique aux élèves : le respect de la 
discipline, la crainte de Dieu, le respect des parents. Puis vint M. Emmanuel Hoye qui a pris le thème 
sous l’aspect pédagogique. Il est revenu sur l’amélioration des conditions de travail des enseignants 
ainsi que sur leur rémunération. Venu de Yaoundé, le Père Kizito Forbi a pensé les incidences du 
Magis à l’heure du bilan de Libermann. A la suite de son intervention, la parole a été donnée à 
Messieurs Alexis Boum et Bebey Njoh, qui ont représenté les Anciens Élèves.  

Dans son texte sur la date du 29 Septembre 2012, l’élève Azeufack Raïssa nous entretient sur 
la « journée d’orientation scolaire » (Etapes n°28, p. 6). Lors de celle-ci, des professionnels ont 
présenté aux élèves du second cycle leurs métiers en vue de bien choisir dans le futur. Certes, les 
élèves ne doivent pas vivre pour accomplir les rêves déchus de leurs parents mais choisir pour aider 
l’humanité.  

Les élèves Siewe Loic, Simo Mabon Elise et Elise Vanelle (Etapes n°28, p. 5) ont présenté la 
journée médicale et la causerie éducative du 23 octobre 2012. Des médecins de l’Hôpital Laquintinie 
de Douala ont consulté les élèves et professeurs qui le désiraient. Des diététiciens ont entretenu leur 
auditoire sur les bienfaits d’une alimentation équilibrée et sur les avantages d’une hygiène de vie pour 
un élève qui veut réussir.  

L’élève Menounga Anne Merveille (Étapes n° 28, p. 6) nous dresse un aperçu de la messe de 
commémoration des défunts célébrée par le Père Saturnin Tsayem, Directeur du Collège. Au cours de 
l’Eucharistie du 07 novembre 2012,  la communauté éducative a prié pour tous ses membres qui ont 
été rappelés au Seigneur. Un tableau commémoratif des noms des illustres disparus décorait la scène.  

Mens sana in corpore sano ! Cette maxime célèbre a été appliquée par la communauté 
éducative le 24 novembre 2012. Dès le début de la journée, les élèves (à l’exemption de ceux du 1er 
cycle), professeurs, parents d’élèves ont mis leur corps en mouvement par une marche sportive sur un 
parcours d’environ 10 kms. La journée sportive a connu des matches de volley-ball, avec au sommet le 
match élève contre professeurs ; grande a été la joie de découvrir les talents des jésuites ! Dommage 
que l’électricité fut l’invitée absente.  

Pour garder la tradition jésuite d’éducation à la solidarité envers les démunis, le Collège a 
accueilli des orphelins à qui les élèves ont apporté des cadeaux et réconfortés par des prestations 
culturelles dignes des plus grands noms de l’art. Ainsi, cette journée du 12 décembre 2012, les élèves 
ont pu appliquer le désir d’être des personnes pour et avec les autres (Gbedolo Robert, Étapes n° 28, p. 
8).  

Le 14 décembre 2012, le personnel du Collège Libermann a été à l’honneur ; en effet, cette 
journée a vu la consécration du travail consenti à prix de sacrifices par ces adultes engagés dans 
l’encadrement des enfants. C’est ainsi qu’ils ont reçu des médailles des mains des autorités civiles et 
politiques dont le Ministre Grégoire Owona.   
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Les lauréats du jour. Notre vision : « Servir le Christ et son Église »  
(Projet Apostolique 2012-2022) par l’éducation jésuite ! 

Quelques impressions des heureux récipiendaires  

MM. FEULEFACK PIERRE et NGUIDJOL ETIENNE 

M. FEULEFACK PIERRE (Médaille 
d’or. Ouvrier au Collège. Membre du Personnel 
le plus ancien en activité) : « Je suis entré au 
Collège Libermann le 10 mars 1978 à l’âge de 
25 ans. Aujourd’hui, je suis à ma 34ème année de 
bons et loyaux services rendus au Collège et à la 
Nation. Concernant le domaine éducatif ici à 
Libermann, ce qui fait ma fierté, réside dans le 
fait que les enfants que j’ai trouvés et que j’ai 
entretenus sont devenus aujourd’hui de vaillants 
citoyens ; bon nombre d’entre eux sont mes 

collaborateurs actuels de service. (…). Un sentiment de fierté m’anime [d’avoir été décoré en or] en ce 
jour. Je remercie le Bon Dieu de m’avoir permis d’arriver à ce jour » (Étapes n°28, p. 20) 

M. ATCHADE STANILAS (Professeur de mathématiques. Médaillé d’argent) : 
« L’enseignement est un appel de Dieu, selon moi : c’est une vocation. Le plus grand enseignant est en 
ce sens notre Seigneur Jésus Christ. Dans la société, un enseignant doit être un modèle qui suscite 
l’admiration pour tous. » (Étapes n°28, p. 21)  

M. NGUIDJOL ETIENNE (Médaille de Vermeil. Surveillant des 6e-5e) «Toute personne a des 
ambitions. Comme parent, je rêve de voir mes enfants devenir indépendants afin qu’ils puissent 
affronter les défis de la vie. » (Traduit de l’anglais, Étapes n° 28, décembre 2012, p. 21) 

La rédaction des Nouvelles de la PAO 
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Célébration du cinquantenaire de l’INADES-CERAP en Côte d’Ivoire 

Cérémonie solennelle d’ouverture 

Le vendredi 12 Octobre 2012, les jésuites et leurs collaborateurs ont célébré la messe 
d’ouverture des 50 années de présence jésuite en Côte d’Ivoire. C’était une journée baignant dans une 
nature ensoleillée suivie de quelques gouttelettes de pluie. Le cadre était marqué d’un goût exquis de 
beauté et constituait un environnement prometteur à la méditation et à la sérénité profonde. La paix et 
la sérénité se lisaient sur les visages des invités et hôtes de marque qui n’ont pas voulu se faire conter 
l’évènement.  

La procession se mit en branle à 9h30 dans les chants et les cantiques chantés par la chorale de 
jeunes invités à cet effet. La célébration eucharistique fut présidée par l’archevêque d’Abidjan, Mgr 
Jean-Pierre KUTWA entouré d’une vingtaine de prêtres. On remarquait aux premiers rangs le 
Président du Conseil économique et social de la Côte d’Ivoire, M. Zadi Kessy, des autorités 
administratives et traditionnelles de la ville d’Abidjan et la présence significative des fidèles 
sympathisants et des étudiants du CERAP. Au gré de la musique et de la danse reprise par le peuple de 
Dieu, la messe a débuté avec l’allocution du Père Edouard de Loisy. Ce cinquantenaire de la présence 
jésuite en Côte d’Ivoire commémorait aussi la première activité pastorale des jésuites qu’est 
l’INADES.  

Cette célébration est une action de grâce pour les jésuites et les bénéficiaires de leur apostolat 
en l’honneur des merveilles accomplies par le Seigneur pour son peuple dans cette localité de Cocody.    

Dans son homélie, l’ordinaire du lieu a montré comment l’INADES devenu CERAP est venu 
à point nommé aider la Côte d’Ivoire à se doter d’un champ de réflexion chrétienne en matière de 
société. Au lendemain des indépendances, l’Institut National de Développement Economique et Social 
(INADES) a joué un grand rôle dans l’instruction des africains et des ivoiriens dans le but de les aider 
à prendre en main leur propre croissance 
économique. En effet, l’INADES a permis à la 
Côte d’Ivoire de se doter du premier plan 
agricole et a initié depuis ce temps des cours 
par correspondance. Face aux différentes 
crises qui ont bouleversé l’histoire socio-
politique de la Côte d’Ivoire, l’INADES qui 
s’est mué en un Centre de Recherche et 
d’Action pour la Paix (CERAP) a été un 
organe de réflexion dans le domaine 
économique, social, politique et religieux. 
Divers fruits ont été récoltés de ce grand arbre 
qui est demeuré une conscience éveillée 
auprès des Ivoiriens sur la nécessité d’une paix 
et d’une réconciliation durable. Mgr Jean-
Pierre a rendu grâce au Seigneur pour tant de 
grâces accordées en entonnant un refrain repris par la foule : « Comment rendrais-je grâce au Seigneur 
pour le bien qu’il m’a fait ; j’élèverai la coupe du salut…». Il  a souligné que l’INADES devenu 
CERAP est un « merveilleux outil pour le développement dont nous sommes fiers ». Il n’a point omis 
de saluer la vigueur apostolique des premiers compagnons à fouler le sol de la Côte d’Ivoire.  En 
provenance de l’Action Populaire, (aujourd’hui C.E.R.A.S = Centre de recherche et d’action sociales 
localisé à Vanves-France) et sous l’impulsion du Père Jean Yves CALVEZ, les pionniers de 
l’apostolat social jésuite en Côte d’Ivoire ont fondé l’INADES. Parmi eux, citons, Albert HANRION, 
Xavier BARONNET, Alfred DE SORAS, Jean-Louis FYOT, Claude PAIRAULT et André HOUI. A 
ce premier contingent, en 1964, deux Compagnons se joindront à cette mission, à savoir Marcel 
FOREY, Pierre SOUILLAC ; en 1965, l’INADES accueillit le régent Édouard DE LOISY (pour 2 
ans) ensuite Raymond DENIEL, Yves MOREL, Jean-Pierre LEHMANN. Se sont également dévoués 
pour l’INADES, Éric de ROSNY (1975-1982), Alain RENARD (1982-1988), René ROI (1988-1994), 
Michel GUERY (1994-2000), Michel LAMBOTTE (2000-2002), Denis MAUGENEST (2002-2011). 
En cette année jubilaire, comment ne pas honorer tous les collaborateurs laïcs et autres compagnons 
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jésuites qui ont contribué et contribuent à l’annonce de la Bonne Nouvelle par l’apostolat social ?  
« Notre mission : Servir et restaurer la personne humaine, - image et ressemblance de Dieu -, dans 
son intégrité et dans sa dignité afin qu’elle participe à la construction d’une Afrique réconciliée avec 
elle-même, plus fraternelle, plus solidaire, plus juste et plus ouverte. » (Projet Apostolique 2012-
2022). 

L’archevêque a insisté sur la nécessité pour les Ivoiriens de « transformer les armes en 
instrument de vie ». Comme dans le royaume de Juda, le Seigneur annonce la paix et la justice pour 
son peuple ivoirien mais à travers le changement des armes en outils agricoles. Il ne faut pas 
seulement désirer la paix, il faut faire tout pour qu’elle advienne, a-t-il soutenu de vive voix. Il a 
encouragé les jésuites dans leur effort quotidien pour faire lever un soleil de paix et de réconciliation 
en Côte d’Ivoire. Le prélat a terminé son homélie en appelant les hommes et femmes ivoiriens à 
transformer le monde à travers la proclamation de la Bonne Nouvelle et la pratique de la foi.  

La célébration a continué comme de coutume et a pris fin après les discours du Père Vincent 
FOUTCHANTSE, du secrétaire général de l’INADES, M. Francis NGANG, et du directeur général 
du CERAP, le Père Hyacinthe LOUA. Chaque intervenant a souligné, dans les limites de la charge lui 
concernant, le témoignage que laisse le CERAP dans une société ivoirienne en reconstruction. La 
bénédiction paternelle du prélat a mis un terme à ce moment de cœur à cœur avec Celui qui fait 
grandir la mission et l’a fait prospérer en moisson abondante. 

Les jésuites ont voulu matérialiser cette commémoration en offrant en images et en traces 
écrites les différents moments qui ont jalonné ce jubilé d’or de leur présence. C’était au moyen de 
plusieurs panneaux relatant les faits avérés du début de la mission. Cette rétrospective en images a  
rappelé la nostalgie de l’ancienne époque, et montré les preuves du zèle apostolique des « premiers 
compagnons » à Abidjan. 

A la fin du parcours historique guidé par les scolastiques, la cohorte s’est dirigée vers les 
tables garnies de mets dans la cour de l’INADES. Les agapes fraternelles se sont déroulées autour de 
quelques friandises et du cocktail partagé. Les invités se sont donné rendez-vous dans la soirée pour 
suivre le spectacle prévu à cet effet. 

Cette journée s’est donc terminée sur une tonalité très agréable avec au menu des chants et 
danses de la chorale, la présentation théâtrale des pères de la communauté, et la mime d’une équipe de 
danseurs classiques. La joie et la gaieté se lisaient sur les visages des invités qui étaient aussi stupéfaits 
qu’édifiés. La soirée a pris fin dans les environs de 20h30. Un prochain rendez-vous est fixé le 08 
décembre pour clore ces activités du cinquantenaire.  

Clôture du cinquantenaire 

Dans le cadre des activités marquant le cinquantenaire de l’œuvre INADES- CERAP, diverses 
colloques et fora ont été organisés. La dernière étape du cinquantenaire fut marquée par une semaine 
intense d’activités académiques, agro-culturelle, professionnelle et spirituelle. Cette semaine a 
mobilisé un bon nombre de participants venus d’horizons divers.  
 
Du 30/11/2012 au 01er/12/2012, il fut organisé le forum sur la « responsabilité sociétale des 
entreprises à l’heure de la reconstruction post-crise. » Durant deux jours, les participants ont senti la 
nécessité pour les entreprises ivoiriennes d’adopter une politique d’implication sociale et 
environnementale dans la société ivoirienne. Des intervenants venus d’horizons divers (France, 
Mexique, Côte d’Ivoire) et des entreprises ivoiriennes nous ont édifié sur la question. Leurs 
interventions ont été pertinentes pour la promotion et la pratique de la RSE en Côte d’Ivoire. 
 
Le 03 décembre 2012 fut organisée la journée jésuite par la COJECI (Compagnie de Jésus en Côte 
d’Ivoire). Les jésuites de Côte d’Ivoire ont réfléchi toute une matinée sur la formation et notamment le 
projet de lancement d’un premier cycle en Ethique et Gouvernance au CERAP. C’est ainsi que le 
contenu du programme des formations, les ressources humaines et implications logistiques ont été 
envisagées. Cette matinée regroupait une quinzaine de jésuites des deux communautés (celle de Saint 
François-Xavier et de l’ITCJ). L’après-midi a été consacré à une porte-ouverte sur la spiritualité et les 
activités jésuites en Côte d’Ivoire afin de resserrer les liens entre le clergé diocésain et la communauté 
jésuite. A cet effet, le clergé du doyenné de Cocody a été spécialement invité pour prendre part à cette 
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activité. Ce fut un véritable temps de partage fraternel et de convivialité entre les jésuites, les 
congrégations religieuses féminines du doyenné et les diocésains. 
 

Le 04 décembre 2012  eut lieu la journée dédiée à l’artisan. C’est l’Action Sociale en Milieu Urbain 
(ASMU), l’un des départements du CERAP qui a mobilisé ce jour des centaines de jeunes apprentis 
des quartiers populaires d’Abidjan pour l’apothéose de trois années de formation bien remplies. Ils ont 
reçu leurs certificats de fin de formation et présenté au public leurs chefs d’œuvres dans divers 
secteurs d’activités (Coiffure, Couture, Mécanique automobile, Plomberie, Menuiserie, Maçonnerie, 
Auxiliaire de pharmacie, hôtellerie…). Les chefs d’œuvre les plus réussis furent dotés de prix de toute 
sorte sous le contentement de parents et amis venus soutenir leurs enfants. 

 

Le 05 décembre 2012  se déroula dans l’amphithéâtre du CERAP un colloque sur l’entreprise en Côte 
d’Ivoire. Il y eut ensuite une exposition sur les carrières offertes par les entreprises de la place 
organisée par l’IDDH et parrainée par le président du conseil économique et social de Côte d’Ivoire, 
M. Zadi Kessy. Au menu de cette journée, on note des exposés sur le sens d’une journée carrière, une 
intervention sur le métier de l’agriculteur, des échanges avec le parrain de la journée et l’ouverture des 
stands. Les étudiants ont eu l’occasion de rencontrer les entreprises présentes et échanger avec elles 
sur leur domaine de prédilection ainsi que sur les opportunités d’emplois. 

 

Le 06 décembre 2012 vit la rencontre d’agriculteurs et éleveurs venus de divers horizons pour célébrer 
le travail du paysan dans l’enceinte de l’INADES. Cette journée fut consacrée aux activités du paysan, 
organisée par Inades-Formation. Les agriculteurs ont présenté les produits de leurs terres, les 
difficultés auxquelles ils sont confrontés et les réussites accumulées. Il y eut aussi  l’exposition des 
produits vivriers et maraichers de même que les volailles dans les différents stands. Ce fut 
véritablement une foire de vente des différents produits agricoles et une opportunité pour promouvoir 
la redynamisation du secteur agricole en Côte d’Ivoire.  

 

 
Dynamisme des femmes dans tous les domaines de la vie 

(2. Contexte-Signes d’espérance, Projet Apostolique 2012-2022) 

 

Le 07 décembre 2012  fut consacré aux éditions du CERAP (EDICERAP). Le centre de 
documentation du CERAP organisa à cet effet des conférences sur le LMD (Licence-Master-Doctorat) 
et sur l’histoire politique de la Côte-d’Ivoire. Cette journée des éditions vit la participation des auteurs 
et essayistes ivoiriens qui exposèrent leurs ouvrages au public. Ce fut une plate-forme qui permit aux 
participants de voir et d’écouter les différents auteurs que les éditions du CERAP parrainent. On ne 
saurait oublier qu’il y eut tout au long de la journée l’exposition, la dédicace et la vente des ouvrages. 
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Le 08 Décembre 2012, il y eut la messe de clôture du cinquantenaire présidée par Mgr Raymond 
Ahoua, évêque de Grand Bassam. 
L’assemblée de prêtres, laïcs et 
sympathisants ont suivi avant la 
messe la lecture des différents 
rapports des journées du 
cinquantenaire dans 
l’amphithéâtre du Cerap. La 
célébration de clôture regroupait 
une vingtaine de prêtres et 
religieux et tous les sympathisants 
des activités du CERAP. On notait 
aux premières rangées le 
gouverneur du district d’Abidjan 
et diverses autorités 
administratives du pays. Le 
CERAP a été encouragé dans son 
engagement pour une paix durable 
en Côte d’Ivoire et l’éducation des 
citoyens à une culture de la paix. 
La journée s’est achevée par un  grand déjeuner offert à tous les invités. La fête fut belle et réussie. 

 
Magloire Tchoudjang, sj et Jean Amegble, sj 

 

 
De la Centrafrique 

Bangui : rentrée éducative des Clubs Infos Santé  
des instituts d’enseignement supérieur privé 

Le Centre d’Information, d’Education et d’Ecoute (Ciee) a été créé, en 2006. Il a enrichi le 
Centre Catholique Universitaire (CCU), créé en 2001 d’un pôle d’action sociale : la lutte contre le 
VIH/SIDA. Situé en face de la primature sur l’avenue des Martyrs, le Ciee constitue, pour bon nombre 
de jeunes de Bangui, la référence en matière de sensibilisation sur les maladies sexuellement 
transmissibles.   

Depuis le 8 février 2006, date de la création du Ciee, les jésuites en formation qui se sont 
succédés au poste de responsable de ladite structure ont su maintenir, mais pas sans difficultés, la 
dynamique du centre pour le service de la jeunesse de Bangui. A l’instar des autres pôles d’activités du 

Centre Catholique Universitaire 
(Bibliothèque, sessions de formation, 
Cours d’anglais, etc.), le Ciee participe à 
la mission de la Compagnie de Jésus en 
Centrafrique. Le responsable du centre 
qui est généralement un jésuite en 
formation universitaire, veille à ce que le 
fonctionnement concret de la structure 
s’inscrive dans la vision globale de la 
Compagnie: « Aider les âmes à la suite 
du Christ pour la gloire de Dieu toujours 
plus grande ».  

Comme par le passé, le Ciee 
s’inscrit encore cette année dans la 
dynamique de la continuité du service 
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qu’il rend à la jeunesse de Bangui. Ainsi, le 14 novembre 2012, l’équipe de gestion dudit centre a 
organisé la rentrée éducative pour les Clubs Infos Santé (CIS) des instituts d’enseignement supérieur 
privé, en attendant d’organiser celle des CIS de l’université publique. Les instituts concernés par la 
rentrée du 14 novembre étaient : la Faculté privée de Droit de Walombé, l’Institut moderne de métiers 
spécialisés (IMMS), le Collège préparatoire international (CPI), la Haute école de gestion et de 
comptabilité (HEGC). La cérémonie officielle a eu pour point de convergence la grande salle de 
conférence de la Faculté privée de Droit de Walombé. Une rentrée éducative marque, faut-il le 
rappeler, le lancement officiel des activités des équipes de terrain du Ciee, à savoir les Clubs Infos 
Santé (CIS) qui sont spécialisés dans la sensibilisation de masse contre le sida en milieu universitaire. 

Alors que le Ciee avait retenu comme thème l’année dernière (2011) : « Le sida est une 
réalité maîtrisable ! »  cette année-ci le thème qui va accompagner les activités du centre est intitulé : 
« Dépistage=Assurance santé ! ». A travers un tel thème, le but visé est d’encourager les étudiants à 
se faire dépister afin que, quelque soit le résultat (positif ou négatif) chacun puisse être accompagné 
psychologiquement, spirituellement et dans la mesure du possible financièrement. A l’occasion de la 
rentrée éducative, le thème susmentionné a été largement développé par madame Kapita Julienne de 
l’Unité de Dépistage Anonyme (UDA). Dans son intervention elle a mis l’accent sur l’importance du 
dépistage volontaire. La connaissance du statut sérologique est synonyme de paix et de tranquillité 
intérieure, a indiqué madame Kapita. Voilà pourquoi il est important de se faire dépister pour sortir de 
l’incertitude afin d’avoir le cœur net et la paix, a renchéri la conférencière du jour. Un tel message ne 
pouvait ne pas attirer l’attention de l’assemblée qui a accueilli avec d’interminables applaudissements 
la fin de l’intervention de Julienne Kapita. S’en est suivi une série de questions d’éclaircissement 
posées à la conférencière par les étudiants.  

A la fin de la conférence, le 
groupe musical du CCU a égayé 
l’assemblée de ses mélodieuses 
chansons spécialement composées 
pour la circonstance. La troupe 
théâtrale a clôturé la cérémonie 
officielle de cette rentrée éducative 
pour les instituts d’enseignement 
supérieur privé. La première du genre. 
Avant de prendre congé des uns et des 
autres, les 200 étudiants et autres 
invités qui ont pris part à la cérémonie 
ont eu droit à un cocktail gratuitement 
offert par l’équipe de gestion du Ciee. 
Aux environs de 12H30 les invités se 
sont engouffrés dans leurs 4X4 avant 
de se fondre dans les quartiers qui 
ceinturent le rond point de la place de l’ONU. 

Pierre Yèra Boubane, sj 
Bangui – Régence 1eAnnée. 

 

Du Tchad 
 

Nouvelles de Kyabé 

Temps de récoltes   

Certaines femmes de Kyabé n’ouvrent jamais un robinet pour obtenir de l’eau !  Qu’est-ce 
qu’un robinet ? Semblent-elles se demander. Comment ne pas se poser une pareille question vu que 
plusieurs usagers qui se trouvent devant le robinet de la cour de l’hôpital ont de la peine : vers où 
tourner la manivelle, vers la droite ou vers la gauche ?  
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Accrochées à leurs coutumes, les femmes à Kyabé, doivent toujours aller au puits et sortir 
l’eau avec des puissantes brassées depuis 20 mètres de profondeur.  De la même manière, devant  la 
nécessité alimentaire basique elles ne vont jamais à la boulangerie. Elles préfèrent recourir au grenier 
de céréale, soit de sorgho soit de mil péniciliaire. Ce dernier est la référence primaire pour la survie. 
Les femmes de Kyabé mettent leur sens de l’économie au profit de la famille. En fait, le moment de la 
récolte est décisif lors du bilan de l’année : dix sacs pour nourrir la famille, deux pour inscrire les 
enfants à l’école, et parfois pour les imprévus mais surtout pour d’autres éventualités telles que les 
soins de santé.   

Cette année la pluviométrie a été très favorable, mais… le monde paysan a toujours un 
« mais ». Quasiment toutes les années se ressemblent pour les paysans qui endurent successivement et 
à répétition, les dévastations des bœufs des nomades qui campent par milliers de têtes à côté de 
Kyabé ; ces bœufs restent auprès du fleuve dans le moment plus fort de la saison sèche. Les paysans 
sont aussi confrontés aux oiseaux mange-mil et à l’infertilité croissante des terrains environnants à 
Kyabé. Ce phénomène est dû à la surexploitation de la culture du coton dans les dernières décennies 
qui a donné un résultat décevant. Par conséquent, au centre de formation de Tatemoë les 22 hectares 
cultivés ont seulement produit 50 sacs de céréale sur les 100 attendus. Il faudra trouver des aides 
extraordinaires pour remplir ce trou alimentaire et pouvoir continuer la formation de cette promotion 
de familles dans la deuxième année de séjour à Tatemoë. 

Les moments plus beaux de la récolte sont le battage et le vannage. On utilise la même 
méthode traditionnelle dans la région. Chaque stagiaire fabrique le type de bâton qui lui servira pour le 
battage : il est étonnant de voir la diversité de têtes de bâton utilisées dans le même groupe de battage. 
Cette variété de bâtons  est un signe de l’imagination créatrice des stagiaires. Le travail en groupe est 
essentiel pour adopter un même rythme afin que les forces ne se laissent pas vaincre par la fatigue 
individuelle. Les batteurs 
sont poussés par les voisins 
de travail qui et par le tam-
tam qui doit sonner pendant 
tout le temps de battage. 
Les femmes s’ajustent 
souvent à la tâche des 
hommes et dansent au 
rythme cadencé de leurs 
youyous.  

Il s’agit ici de tout 
un rituel enraciné dans la 
tradition mais qui est d’une 
efficacité sans question. 
Alain Gourané a voulu 
participer à ce cercle de braves paysans et il a réussi, mais… pour un bref temps. (Photo jointe) 

Projection de films bibliques à la belle étoile   

A la paroisse de Kyabé il y a un espace de prière que nous appelons communément l’aire 
sacrée. Il s’agit d’un podium servant d’autel pour les grandes célébrations (veillée de Pâques, fête des 
récoltes, ordinations sacerdotales……..) ; en face de ce podium sont construits un nombre important 
de piliers en ciment servant de places assises pour les fidèles. C’est à cet endroit que depuis le début 
du temps de l’Avent nous projetons chaque dimanche soir un film à caractère biblique aidant à nourrir 
la prière de nos chrétiens. Le répertoire des films est le suivant : la Genèse, Jacob, Quo vadis (la 
persécution des chrétiens de Rome par l’empereur Néron) en deux épisodes, toute la série d’épisodes 
sur la vie de Jésus de Nazareth depuis l’incarnation jusqu’à la mort et la résurrection, Paul de Tarse en 
deux épisodes. 

Projeter des films sur les récits de la bible, montrant en live la vie de Jésus de Nazareth, vrai 
Dieu et vrai homme en plein monde arabe et fortement islamisé est très touchant et à la limite risquant. 
Parmi le grand public qui vient suivre ces projections, il y a également quelques jeunes arabes et toute 
la masse du peuple sara kaba fidèle à la tradition. C’est pourquoi pendant le temps de l’initiation, les 
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enfants et surtout les femmes n’ont pas la possibilité de venir se nourrir de ces images bibliques et 
même si ces derniers arrivaient, ils repartaient à pleine allure lorsque la voix de « la mère de 
l’initiation » se fait entendre. Notre équipe de projection est constituée de braves jeunes filles et 
garçons de la paroisse qui sont d’un courage et d’un engagement remarquables.  

Nous passons par ces petites initiatives pour maintenir et raffermir la foi de nos chrétiens et 
catéchumènes, voire évangéliser dans cette mission de frontière qui sans cesse nous appelle à la 
créativité et à l’adaptation. 

Manolo Fortuny, sj et Alain Gourane, sj 
 

Nouvelles de Canisius 
 

Commémoration de la naissance à la vie éternelle de notre compagnon  
Nicolas Eklou S.J 

« ... Il n’a pas dit que tu coulerais, il n’a pas dit que tu sombrerais il a dit : allons de l’autre bord » 
(cantique catholique).  

05 Décembre 2010-05 Décembre 2012. 

 « Oui cher Nico, tu es parti pour cet ailleurs inaccessible à notre condition humaine et 
échappant à tout l’arsenal de notre démarche herméneutique. Mais pour notre foi, cet ailleurs 
représente une certitude.  Portés par cette conviction, nous, tes compagnons, de la communauté du 
Scolasticat Saint Pierre Canisius de Kimwenza (RDC) avons commémoré dans un profond 
recueillement, ton départ auprès du Père Eternel. Oui, il ya deux ans que tu succombais, à Kinshasa, 
victime d’un assassinat hideux et d’une canaillerie ignoble. Pour te rendre hommage, nous avons 
organisé des moments de prière et de partage. »  

La prière du chapelet et la célébration eucharistique à l’intention de Nicolas Eklou  

 Le 06 Décembre 2012 quelques minutes avant 18heures, on a pu voir les différents membres 
de la communauté du scolasticat, des scolastiques aux formateurs, converger vers le cimetière où se 
trouve la demeure terrestre des compagnons et personnes qui contemplent à jamais la face de notre 
Seigneur. Les Compagnons se sont réunis pour la prière du Chapelet qui a débuté à 18h heures locales 
autour de la tombe de Nicolas. Nous  avons prié la Vierge Marie, Reine des martyrs afin qu’elle 
emmaillote de son intercession l’âme de Nicolas dans la paix auprès de son Fils Jésus.   

 Au terme de la prière du chapelet l’Eucharistie a été présidée par le Père Aristide Augustin 
Dossou, S.J. Dans son homélie basée sur les textes du jour (Isaïe 26, 1-6 ; Psaume 117 et de l’Evangile 
selon saint Matthieu 7, 21-27), le prédicateur a médité en trois points sur l’écoute de la Parole, pour 
faire la volonté de Dieu (Obéissance): « comment écouter ? Qui écouter ? Et quoi écouter ? » 

Le premier point« comment écouter ? » mettait l’accent sur le silence, le recueillement et une entière 
présence de notre esprit comme attitudes qui peuvent favoriser l’écoute du Seigneur qui nous parle : 
« Dans le silence du cœur fidèle Dieu parle ».Le deuxième point, « qui écouter ? », indiquait Dieu 
comme seul et unique personne que nous devons écouter pour avoir le salut. Le troisième point quant à 
lui nous a édifiés sur la détermination à vouloir et désirer  la volonté de Dieu perceptible dans sa 
Parole que nous devons écouter et mettre en pratique.   

 La vie de Nicolas, fugace et évanescente qu’elle a été, a consisté spécialement à répondre à ces 
trois interrogations à la suite du Christ. Plus que jamais, nous sommes tous interpellés à saisir le 
Kaïros. Ceci, pour ne pas être désagréablement surpris comme les vierges folles de l’Évangile. Le 
décès brusque de Nico en est un exemple vibrant pour nous. 

Témoignages, poème et projection d’image sur la vie de Nicolas 

 La deuxième phase de la commémoration a eu lieu le 13 décembre 2012 avec des 
témoignages, un poème et la projection d’images liées à la vie et aux obsèques de Nico.   

A 20h30 (heure locale), toute la communauté s’est retrouvée à la salle Mgr MUNZIHIRWA de la 
maison Saint Pierre Canisius pour la circonstance. C’est alors que le mot d’introduction du Bidel 
Emmanuel Koudangbé, S.J, centré sur l’objet et l’ordre du jour a été suivi par deux témoignages.  
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Ouvrant la série des témoignages, Marlon Claise Ntoumou S.J (filleul de Nicolas à son arrivée au 
Noviciat) est revenu sur quelques traits de la vie de notre Compagnon, son ange gardien. De Nicolas, 
il retient trois bons traits : un homme de prière, une personne discrète et un compagnon toujours 
souriant.  

Le deuxième témoignage a été celui d’Emmanuel Koudangbé S.J. co-novice de Nicolas. Pour lui 
Nicolas était un homme assez sage et stratège devant les situations difficiles de colère et 
d’incompréhension. Aussi, l’a-t-il connu comme un compagnon toujours prêt à s’acquitter de ses 
devoirs et obligations ce qu’il n’a toujours pas compris et qu’il a fini par comprendre : « Vite faire 
pour répondre à l’appel de son Seigneur ». Seul Nicolas saurait expliquer parfaitement ce feu dont il 
brûlait pour son Seigneur. Etait-il conscient de cette voix qui l’invitait à l’autre bord ? Se mettre à la 
suite de notre Seigneur Jésus et faire pour lui de grandes choses. Hélas, buttés que nous sommes 
devant une tragédie infâme nous ne saurons répondre. Sinon accepter la volonté de sa Divine Majesté 
se déployant et se manifestant dans notre vie et au cours de notre histoire.  

Après les témoignages, la soirée a suivi son cours par le poème  du père Bienvenu Matazonga S.J. 
intitulé « Pour plus d’optimisme et de Magis ». Ces vers comme les paroles du griot africain dans 
toute leur tonalité de consolation et de positivité invitent le peuple africain et l’Eglise Universelle à 
faire du drame qu’ils vivent et qui les détruit une raison pour aller aussi loin que possible dans leur 
entreprise de développement et de croissance multipolaire. C’est ainsi que les valeurs de fraternité, de 
sécurité, de respect, d’Amour, du Bien-être commun, de la solidarité s’embrassent et l’emporteront sur 
les guerres, les crimes et meurtres crapuleux, la violence, la criminalité, le viol des femmes, la famine, 
la corruption, les injustices, poids sous lequel croupit le continent africain. 

Après le poème déclamé avec brio,  la communauté, sous un mode contemplatif a pu revoir quelques 
instants forts de la vie de Nicolas immortalisés par la grâce technologique. Nous avons parcouru, tour 
à tour, la vie du Novice Nicolas et ses moments au Scolasticat, quelques heures avant sa mort, sans 
oublier la cérémonie de son inhumation et la messe qui a eu lieu à son intention à Lomé (Togo) d’où il 
est originaire. 

La soirée a pris fin par quelques remerciements, une prière et une soirée récréative ! 
Boris Edoh, sj 

 
 

Echo de la rencontre du JESAM à Canisius 

Il s’est tenu à Kimwenza dans l’enceinte de la communauté du scolasticat Saint Pierre 
Canisius, du 27 au 31 décembre 2012, une rencontre du  JESAM réunissant les Recteurs et Doyens de 
nos différentes maisons communes de formation de l’Assistance d’Afrique et Madagascar. 

Cette réunion a vu la participation des Pères : Michael Lewis, Président du JESAM ; Yvon 
Christian Elenga, Recteur de l’ITCJ ;  Tarimo Aquiline, Principal à Hekime college ; Bernard 
Muhigirwa, Recteur de la faculté de philosophie Saint Pierre Canisius de Kimwenza, Père Afiawari 
Chukwuyenum, Recteur d’Arrupe College;  Ratsimbazafy Fulgence, Recteur de la faculté de 
philosophie Saint Paul d’Antananarivo ; Wilfried Okambawa, Doyen à Hekima College ; Paul Béré, 
Doyen à l’ITCJ ;  Cyprien Bwangila, Doyen de la faculté de philosophie Saint Pierre Canisius de 
Kimwenza ; et Daka Lawrence, Doyen à Arrupe College. 

Une bonne ambiance communautaire a régné au cours de cette réunion, et plus agréable,  le 
contact que les jeunes scolastiques de la PAO présents à Kimwenza pour les études de philosophie ont 
eu avec leurs aînés de la province, à savoir les Pères Wilfried Okambawa, Yvon Christian Elenga et 
Paul Béré, venus pour cette réunion du JESAM. 

Les différents participants à cette réunion sont tous arrivés le 26 décembre. Le lendemain 27 
décembre, dans la matinée a débuté la réunion proprement dite. La première rencontre du groupe des 
Scolastiques de la PAO avec les aînés a eu lieu dans la soirée du 27 décembre. Elle a été une occasion 
pour nous scolastiques de faire la connaissance de nos aînés. En effet, en dehors du Père Wilfried 
Okambawa avec qui, nous avons déjà eu des contacts depuis quelques années, comme délégué à la 
formation, les deux autres compagnons étaient jusque là, inconnus de plusieurs d’entre nous. C’est la 
raison pour laquelle nous avons souhaité débuter cette rencontre en demandant à nos trois aînés de 
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donner une brève présentation de leur identité, leur parcours dans la Compagnie et les activités qu’ils 
exercent actuellement. Cette brève présentation s’est suivie d’une série de questions. Ce partage a été 
très fructueux car les aînés ont pu donner la situation actuelle de la province avec les besoins réels, qui 
interpellent et encouragent les scolastiques à se préparer soigneusement pour la mission future. 

En effet, ce passage de nos trois compagnons aînés a été bénéfique sur plusieurs plans, car 
malgré le programme de la réunion assez chargé, les Pères ont pu trouver du temps, même en 
sacrifiant quelquefois leur sieste pour s’entretenir soit collectivement ou individuellement avec les 
jeunes scolastiques pendant les temps libres. Nous ne pouvons également ignorer, l’énorme profit 
spirituel que nous avons tiré des compagnons aînés pendant leur présence parmi nous. Chacun d’entre 
eux, a eu le temps de nous dire la messe dans la grande communauté et nous avons de ce fait, tous, 
bénéficiés de leurs riches homélies. Pour ce passage des aînés de la province, nous ne pouvons nous 
empêcher de leur dire notre immense reconnaissance. Nous souhaiterions également que, si les 
occasions se présentent, les autres aînés n’hésitent pas de passer nous visiter à Kimwenza. Le contact 
avec eux, nous met en confiance et nous encourage dans notre formation. 

A la fin de cette réunion, le Père Wilfried Okambawa est resté quelques jours à Kimwenza 
pour les rencontres avec les scolastiques dans le cadre de sa charge de délégué à la formation de la 
province. A la fin de son passage, nous nous sommes réunis autour du Père Wilfried Okambawa qui a 
pu donner son impression sur notre vie à Canisius. Il a rappelé, l’importance de notre mission actuelle 
dans les études de la philosophie, pour les perspectives d’avenir et les besoins de la province. 

Voilà en somme, un écho externe de la réunion du JESAM à Kimwenza et surtout du passage 
de nos compagnons aînés de la PAO parmi nous à Canisius. Une fois de plus, je souhaite une 
fructueuse et heureuse année 2013 à vous tous dans la vigne du Seigneur. 

 
 
 
 

Ps : Sur la photo : 
Assis de la droite vers la 
gauche : Albert Kaboré, 
Fongang Jean Baptiste, 
Frédérick Touangaï 
Debout de la gauche vers la 
droite : Honoré Onana, Amen 
Tobian, Aristide Dossou, Wilfried 
Okambawa, Paul Béré, Yvon 
Elenga, Gaston Chatué, Jude 
Forbi, Taroh Amédée. 
 

Amen Tobian, sj 
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NOUVELLES BRÈVES 

 
 
Admission au diaconat 

Ont été admis au diaconat : 

1. ATSIKIN Augustin, BAZEBIZONZA Raphaël, BOSSOU Constant, KENGNE FOSSOUO 
Aubin Roque, N’DJOMON Abel Béranger qui seront ordonnés le samedi 9 février 2013 à la 
paroisse Our Lady of Guadalupe (Nairobi, Kenya) par son excellence Monseigneur 
Emmanuel Barbara, O.F.M. Cap. , évêque de Malindi (Kenya). 

 
2. AYINA Désiré, DEWORNU Abeli A. Cosmas, DOSSOU Davy, KOUASSI Kobry Pierre 
Claver, LINDJO Joseph Alpha, SAVI Guy, SAVI Jean-Paul qui seront ordonnés le samedi 23 
mars 2013 dans la chapelle de l’Institut de Théologie de la Compagnie de Jésus (ITCJ, 
Abidjan, Côte d’Ivoire) par son excellence Monseigneur Raymond Ahoua, évêque de Bassam 
(Côte d’Ivoire). 
 
 
Grande Retraite des novices de 1ère année 

Le Père Maître du Noviciat St Ignace, Joachim Zoundi, nous informe que la retraite des 
novices de première année aura lieu du 17 Février au 22 Mars 2013. Ils comptent sur nos 
prières. 
 
 
Publications 

1. Hermann-Habib KIBANGOU a publié chez Outskirtspresspress, Denver (Colorado, USA), 
2011, un livre intitulé : 
The Role of the Congolese Catholic Church in Promoting Social and Economic Justice in 
Relation to Oil. 
 
2. Vient de paraître aux Presses de l’Université Catholique d’Afrique Centrale (Yaoundé, 
Cameroun) le livre intitulé : Le ministre et la colère de Dieu. Roman biblique sur la 
corruption, d’Yves SAOÛT (prêtre du diocèse de Maroua-Mokolo, Cameroun ; bibliste de 
formation). Ce livre coûte 1250 F CFA. Pour l’acheter, contacter le Père Jacques Fédry, 
Directeur des Presses de l’UCAC (« jacquesfedry@yahoo.fr »). 
 
 

Modifications au Catalogue 2013 

1. Coordonnées actuelles du P. Batantou Patrice : 

Communauté Pedro Arrupe, 15 rue Raymond Marcheron 92170 Vanves (France). 
Tel.  (Chambre) : 33-14.14.60.747 
Cellulaires : (Orange) 33-64.28.88.153 // (Lycamobile) 33-75.30.62.573 

2. (P. 4) Numéro cellulaire du P. Rigobert Kyungu Musenge : « 39-342 3526 145 »  

3. (P. 9) Nouveaux numéros du S. Lindjo Alpha : 225-49.17.45.83 // 225-56.25.7.-06 

4. (P. 14) Son Excellence Mgr Coudray Henri : supprimer la seconde adresse « apmongo@ 
sat.signis.net » et la remplacer par « eveque@eglisemongo.org » 
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5. (P. 32) Numéro cellulaire du S. Mborong Etienne : 235-95.45.19.09 

6. (P. 52)  Yaoundé, Maison St François Xavier, P. Forbi Kizito Stephen, sup., 1er nov. 2012   

7. (P. 62) Date de naissance du novice Sone Nelson Sone : 29/03/1989 

8. (P. 80) Adresse e-mail du S. Lare Kassoa Dominique : « larekassoa@yahoo.fr » 

9. (P. 81) P. Okambawa Wilfrid : Supprimer l’adresse « okambawa@yahoo.com ». Utiliser 
l’adresse « wokambawa@yahoo.com » ou « delformpao@gmail.com » (pour les questions de 
formation des Nôtres). 
10. (P. 81) Nouvelle adresse e-mail du S. Savi Atsu Jean Paul : « jeanpaulsavi@live.com » 
 

Activités académiques 

1. Le P. Rodrigue M. Naortangar a été sélectionné par le German Academic Exchange 
Service (DAAD http://www.daad.de/en/index.html)  pour faire partie du « African Good 
Governance Network », un programme de l’état fédéral allemand. 

 

2. Le P. N’GUESSAN Sess Julien défendra sa thèse de doctorat le 15 février 2013 à 10h00 à 
la Faculté de Théologie de Santa Clara University (USA). La thèse est 
intitulée: “CONVERSION TO JESUS CHRIST IN THE CONTEXT OF 
ANTHROPOLOGICAL POVERTY OF AFRICA: THE CASE STUDY OF COTE D’IVOIRE”. 
 
 

Décès dans nos familles 

 Prions pour nos défunts et pour leurs familles. 

Le P. BATANTOU Patrice a perdu son beau-frère, NTOUMI Jean Anatole, décédé à 
Brazzaville le 24 décembre 2012. 
 
Le F. TAPTUE Michel a perdu son frère, SIMO TEBU Jules Bertrand, décédé à Douala 
(Cameroun) le 18 janvier 2013. Les obsèques auront lieu le samedi 02 février 2013 à 
Bandjoun (Cameroun).  
 
Le S. FOSSO Setubi Armel a perdu son oncle maternel, KOUAM Etienne, décédé le 20 
janvier 2013 de courte maladie. 
 
 
 

Sorties 

Le S. THERA Joseph a quitté la Compagnie le 26 novembre 2012. 
Le S. VALA Jean Patrice a quitté la Compagnie le 13 décembre 2012. 
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1. A la Curie 
« Tempo forte ». Juste après le Nouvel An, du 2 au 5 janvier, le Conseil du Père Général a eu son 
« temps fort », quatre jours de réflexion sur divers points de la mission et du gouvernement de la 
Compagnie. Cette fois-ci, les conseillers, avec la participation des Secrétaires pour le service de la foi, 
la promotion de la justice et la collaboration avec les autres, ont examiné le processus de 
restructuration des Provinces en cours dans différentes parties de la Compagnie, le soutien qu'on 
pourrait leur offrir pour le discernement sur nos institutions apostoliques et la planification pour le 
personnel des maisons et institutions interprovinciales de Rome, une des préférences apostoliques de 
la Compagnie universelle. Les discussions ont également porté sur les rapports des divers groupes de 
travail institués par le Père Général pour les questions de mission, de gouvernement, de formation et 
d'organisation de la Curie. La commission chargée de la préparation des célébrations de 2014 pour 
l'anniversaire du rétablissement de la Compagnie a elle aussi présenté ses travaux. La célébration de 
l'Eucharistie ensemble et, une fois, avec toute la communauté, était un moment privilégié pour 
demander la lumière du Seigneur. A la fin, une session a été consacrée au partage personnel entre les 
conseillers : consolations et préoccupations, inquiétudes et espérances pour l'année qui commence. Un 
tel « tempo forte » a lieu trois fois dans l'année : le Père Général y trouve un soutien, dans l'examen du 
travail accompli et la prévision de l'avenir. 
 
 
2. Nomination 

Le Père Général a nommé: 
- Le Père Antonio Moreno, Provincial de la Province des Philippines (PHI). Le P. Antonio, jusqu'ici 
supérieur et président de l'Ateneo de Zamboanga University in Zamboanga City, est né en 1961, est 
entré dans la Compagnie de Jésus en 1983 et a été ordonné prêtre en 1993. 
 
 

3. Dans les Provinces 

CHILI : La mission chez les Mapuche 
Le Père Carlos Bresciani, vice-supérieur de la maison « Padre Mariano Campos » et chargé de la 
mission chez les Mapuche, a prononcé ses derniers vœux dans la Compagnie le 15 décembre dernier. 
La célébration a été aussi l'occasion de commémorer le 400ème anniversaire du martyre de trois jésuites 
et de cinq chefs Mapuche à Elicura. La messe a constitué une rencontre des agents pastoraux de la 
Province d'Arauco au lieu appelé la agüita de los padres, et a été animée par le Père Hernán, qui a 
invité dès le début à célébrer une Eucharistie interculturelle, une vraie fête, célébrée avec beaucoup de 
consolations. Le Père Carlos était accompagné par des agents pastoraux des communautés de Quidico, 
Tirúa et autres localités avec lesquelles il collabore, par des parents et des amis, des membres de la 
RAI de Concepción, et des prêtres de la Province d'Arauco. Les jésuites de Santiago, Concepción, 
Osorno et Puerto Montt aussi étaient présents. Ce fut une belle fête, qui a permis de célébrer et de 
louer le Dieu de la vie, d'être ensemble dans la diversité, unissant peuples et cultures. « Participer à 
cette célébration a été une grâce et une bénédiction dont Dieu nous a fait don en ce temps de l'Avent. 
Un signe d'espérance, un signe du Royaume », a écrit le Père Provincial du Chili.  
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CHINE : Le Shanghai catholique 
Pour ceux qui désirent connaître la richesse et la vitalité de l'Eglise catholique à Shanghai, un guide est 
désormais disponible. Shanghai est une ville chinoise à la fois extrêmement commerciale et 
étonnamment spirituelle. Catholic Shanghai : a historical, practical and reflective guide (« le 
Shanghai catholique : guide historique, pratique et de réflexion »), du Père Jeremy Clarke, SJ, est 
destiné aux pèlerins intéressés par une exploration du Shanghai catholique. Le Père Clarke donne des 
indications claires sur la manière de se rendre aux endroits mentionnés, en même temps qu'il en dit 
l'histoire et l'importance. Il fournit aussi des renseignements pratiques sur les caractéristiques du 
quartier, les endroits intéressants et les parcs publics du voisinage, ainsi que des informations sur les 
usages et coutumes locales. Comme beaucoup des endroits indiqués sont des lieux de culte, des 
documents utiles sont également proposés pour une réflexion tranquille ou la prière. On peut acquérir 
ce guide en s'adressant au site de l'Institute of Jesuit Sources (www.jesuitsources.com). Le Père 
Jeremy Clarke est un jésuite australien, actuellement assistant au Département d'Histoire de Boston 
College, aux Etats-Unis, et chercheur de la School of Culture, Language and History à l'Université 
Nationale Australienne de l'Asie et du Pacifique. 

COLOMBIE : Les meilleurs hôpitaux d'Amérique Latine 
L'hôpital universitaire Saint Ignace de l'Université Javeriana de Bogotà se place au 19ème rang parmi 
les 40 meilleurs hôpitaux et cliniques d'Amérique latine, selon la quatrième édition du classement des 
hôpitaux latino-américains effectué par la revue América Economía. Le rang qui lui est accordé l'est à 
partir de son haut niveau de qualité, des résultats de sa gestion et des professionnels qui consacrent 
leurs efforts à assurer de bons traitements et services aux patients. América Economía souligne que 
dans cette évaluation, qui tient compte de dimensions comme la sécurité et la dignité des patients, le 
capital humain, la capacité de gestion, l'efficacité et le prestige, la Colombie semble être le pays à 
l'avant-garde, avec des institutions qui ont la plus forte proportion de médecins spécialistes ou quasi-
spécialistes. Cf : Noticias al día de la Province jésuite de Colombie :  

http://www.jesuitas.org.co/523.html 

INDE : Un prix au fondateur de Chitrabani 
Un groupe d'amateurs de cinéma de Mumbai a voulu honorer un jésuite canadien de 77 ans « comme 
pionnier de l'académie du cinéma en Inde ». Et de fait, la Bimal Roy Memorial and Film Society a 
décerné un prix au Père Gaston Roberge, qui a lancé en 1970, avec l'aide de Satyajit Ray, le doyen du 
cinéma indien, le Centre pour les communications sociales de Kolkata, Chitrabani, qu'il a ensuite 
dirigé pendant 26 ans, jusqu'en 1996. Dans les motifs du prix, on reconnaît au Père Roberge le mérite 
d' « avoir fondé Chitrabani, institution unique dans son secteur, devenant ainsi le pionnier de 
l'académie du cinéma en Inde, formant de nombreuses générations de directeurs et de producteurs de 
films ». La Bimal Roy Memorial and Film Society a été fondée en 1997 pour promouvoir le cinéma 
indien et maintenir vivant le souvenir du producteur de cinéma Bimal Roy. Roy (1909-1966) est 
reconnu comme le maître silencieux qui a donné naissance à l'âge d'or du cinéma indien pendant les 
années 40 du siècle dernier. Outre Chitrabani, le Père Roberge a lancé l'Educational Media Research 
Centre (EMRC) de St Xavier's College des jésuites de Kolkata, qu'il a dirigé jusqu'en 1996. Après trois 
années à Rome comme Secrétaire exécutif du Centre pour les communications sociales de la 
Compagnie, il a encore été à la tête du Département des communications de St Xavier's College, 
toujours à Kolkatta, jusqu'en 2001. Auteur d'une quinzaine d'ouvrages sur le cinéma et la 
communication, le Père Roberge est toujours membre de ce Département. 

PHILIPPINES : Un Centre pour une mission efficace 
L'East Asian Pastoral Institute (EAPI) de Manille met sur pied une nouvelle structure, pour fournir 
des consultations et des programmes de formation sur place aux Eglises locales d'Asie et du Pacifique. 
Ce nouveau « Centre pour une mission efficace » s'ajoutera ainsi aux programmes de formation de 
l'EAPI. Il naît d'une prise de conscience des défis que les Eglises locales doivent relever dans une 
région en constante évolution, et du désir de les aider à les affronter. Les services du Centre seront 
offerts avant tout aux diocèses, aux congrégations religieuses, aux associations de laïcs et à d'autres 
institutions et organisations catholiques. Le Centre espère pouvoir s'engager à partir de cette année 
dans des domaines comme le renouvellement pastoral, la planification apostolique, le leadership, le 
travail en réseau, l'administration, la psychologie et la spiritualité. Il compte aussi offrir sur place des 
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programmes de formation personnalisés en collaboration avec les organisations des Eglises locales. 
Cela devrait profiter en particulier à ceux qui ne peuvent pas suivre les programmes de longue durée 
que l'EAPI organise à Manille. Le Centre veut en outre s'engager dans la recherche ainsi que dans 
l'organisation d'un grand réseau de contacts. La qualité de ses services s'appuie sur le réseau déjà 
solide d'experts de l'EAPI dans toute l'Asie et au-delà. Le Centre souhaite aussi pouvoir travailler en 
contact étroit avec le réseau des jésuites d'Asie-Pacifique. 

ROME : Les CVX ont 450 ans 
En cette année 2013 se célèbrent les 450 ans des communautés ignatiennes de laïcs. En 1563 en effet, 
le Père Jean Leunis créa la Prima Primaria au Collège Romain. Et celle-ci devint la première 
communauté à laquelle furent affiliées toutes les Congrégations mariales qui surgirent rapidement 
dans le monde. Ces communautés de laïcs ont joué un rôle important dans la préservation et la 
transmission du charisme de Saint Ignace dans tous les secteurs de la vie, rôle qui devint encore plus 
important pendant la suppression de la Compagnie (1773-1814). Les Congrégations mariales ont eu au 
cours des siècles une forte influence sociale et morale. En 1967, la Prima Primaria se joignit à la 
Communauté de Vie chrétienne (CVX) mondiale, poursuivant ainsi la diffusion du charisme ignatien 
parmi les laïcs. Ce jubilé des 450 ans est donc un événement important pour toute la famille 
ignatienne. Les Communautés de Vie chrétienne ont décidé de célébrer cet anniversaire et d'inviter 
tous les groupes qui s'inspirent de la spiritualité de Saint Ignace à faire de même. Des célébrations de 
types divers seront organisées au niveau local ou international. D'autres manifestations offriront de 
réfléchir sur le rôle des communautés laïques d'inspiration ignatienne dans l'Eglise et dans le monde. 
Un événement proche en Europe sera un pèlerinage, en avril. Pour des informations supplémentaires, 
voir le site de la CVX : www.cvx-clc.net 

SLOVAQUIE : Les 20 ans de la République 
« Seule une vie conforme aux valeurs chrétiennes peut garantir un bon avenir » : c'est ce qu'a déclaré 
le cardinal Jan Chryzostom Korec, SJ, évêque émérite de Nitra, à l'occasion du 20ème anniversaire de la 
fondation de la République Slovaque, célébrée ces dernières semaines. Monseigneur Korec a 
encouragé tous les habitants du pays à ne pas craindre, à garder une foi solide, à s'aider les uns les 
autres, à manifester leur dévotion envers l'Eglise et le Saint Père. Une des figures les plus respectées 
de la Slovaquie, le cardinal a adressé publiquement à ses concitoyens un appel à éviter de placer leur 
espérance dans les seules valeurs matérielles : « Le Christ est la lumière du monde ; l'unique lumière 
qui resplendit sur notre chemin, qui nous accompagne et nous montre comment vivre », a-t-il ajouté, 
rappelant les premiers jours de 1993 lorsque Jean Paul II envoya un télégramme aux représentants de 
l'Eglise catholique pour offrir ses meilleurs vœux au pays qui venait de naître, écrivant que la 
Slovaquie « a beaucoup à offrir à l'Europe » à travers ses saints et ses martyrs.  

SUD SOUDAN : Avec une espérance et un courage renouvelés 
Le Père Michael J. Schultheis, SJ, écrit de Juba, République du Sud Soudan : « L'an dernier, Noël a été 
célébré avec beaucoup de joie et un engagement renouvelé pour relever le défi de construire un pays 
tout juste parvenu à l'indépendance. Cette année, les communautés du Sud Soudan vivent dans 
l'anxiété parce que l'armée du Nord continue à bombarder les communautés de la frontière et contraint 
des milliers de personnes à chercher à se libérer de l'oppression. C'est certainement en partie à cause 
du pétrole et d'autres ressources du sous-sol, mais le Nord utilise l'idéologie islamique et les armes 
pour empêcher le développement d'un Sud Soudan vigoureux et détruire les nombreuses communautés 
chrétiennes de la zone frontalière. Le « printemps arabe » demeure une menace pour les régimes 
dictatoriaux qui ne veulent pas abandonner le pouvoir. Les communautés d'ici ont néanmoins célébré 
Noël avec une espérance renouvelée et avec courage, même si on se rend compte que diminuent les 
pressions internationales sur le Nord pour éviter le retour à une guerre ouverte. La route pour 
construire une nouvelle nation n'est pas facile. Voilà le contexte et l'arrière-plan du Sud Soudan 
aujourd'hui. En positif, il y a le fait que l'Université catholique du Sud Soudan, qui est dans sa 
cinquième année, compte plus de 750 étudiants ». 

THAÏLANDE : L'Université Birmane de Ranong 
L'industrie de la pêche sur la côte sud-ouest de la Thaïlande est parfois appelée l'Université Birmane 
de Ranong. C'est une des rares possibilités offertes aux nombreux enfants des immigrants birmans 
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auxquels une éducation est interdite par la pauvreté chronique et la pression sociale. « Quand les 
étudiants atteignent 12 ans, les parents les encouragent à quitter l'école pour travailler et aider la 
famille », dit Irene Ho, qui, en qualité de directrice du projet des centres d'apprentissage pour 
immigrants du JRS, encourage les communautés à donner sa juste valeur à l'instruction et cherche à 
abaisser les barrières que doivent franchir les enfants birmans essayant d'aller à l'école. Mais, comme 
l'ont constaté beaucoup de représentants d'organisations internationales, les difficultés économiques 
poussent souvent les familles à enlever leurs enfants de l'école avant qu'ils n'achèvent leurs études 
secondaires. « Les maigres rétributions de travaux peu qualifiés rendent nécessaire que tous les 
membres de la famille travaillent », explique Pakpoom Sawankhum, officier supérieur des Raks Thai, 
une ONG populaire qui travaille avec les communautés d'immigrants birmans en Thaïlande. Les 
difficultés économiques ne sont pas le seul obstacle que rencontrent les enfants birmans qui veulent 
étudier. La famille et la pression des pairs les encouragent à se joindre à leurs amis et à leurs parents 
dans l'industrie ; en même temps, les « quotas » imposés et l'exclusion des enfants birmans de 
quelques écoles thaïlandaises représentent aussi de gros obstacles. Pour en savoir davantage, voir 
http://sjapc.net/content/moving-tides-education-ranong 

 
 
 
 


